
Allocution du Pr Salim Daccache s.j., Recteur de l’USJ, à l’occasion du lancement  

de la semaine de « la  culture accessible à tous » organisée par le Musée de 

Préhistoire libanaise le Lundi 17 novembre 2014, à 10h00 

Monsieur le Ministre des Affaires sociales Rachid Derbass, 

Représenté par la Directrice du Service des personnes handicapées Mme Marie Elhaj 

Monsieur le Ministre Salim Wardé, 

1. Au  nom de l’USJ, de la Faculté des Lettres et des sciences humaines et du Musée de 

la Préhistoire libanaise, qu’il me soit permis de vous souhaiter la bienvenue à cette 

manifestation socio-culturelle que Mme Maya Boustani, nouveau directeur du Musée, a 

voulu organiser afin de donner plus de visibilité à ce joyau que nous avons entre les 

mains à l’USJ qu’est le musée de la Préhistoire libanaise. Il est vrai que le second Musée 

De l’USJ, le MIM, est le Musée par excellence des pierres minérales précieuses naturelles, 

mais le Musée de la préhistoire est aussi un musée de pierres précieuses car ce sont des 

pierres qui racontent l’aventure de l’être humain. Qu’il me soit permis ce matin de 

rendre hommage à M. Levon Nordiguian et à son équipe qui se sont donnés sans 

compter pour donner à  ce Musée sa forme et sa mission d’aujourd’hui. 

2. C’est grâce à une volonté et une initiative personnelles, celles des pères jésuites, les 

fameux Zumoffen, Desribes, Fleisch, qu’ils soient préhistoriens amateurs ou spécialistes,  

que la préhistoire libanaise a vu le jour et il ne faut pas être modeste pour le dire. L’on 

dit que le pays qui n’a pas de passé, il lui manque quelque chose pour constituer son 

identité. Nous Libanais, nous avons aussi un passé dont nous avons l’art de le perturber, 

mais  nous avons notre Préhistoire pour consolider notre identité et nous n’en sommes 

pas toujours conscients. L’homme libanais, durant de longs siècles avant Jésus-Christ, 

était bien là agissant et constructeur d’une civilisation. Depuis la fin du XIXe siècle, les 

savants jésuites de l’Université Saint-Joseph ont réuni un fonds d’objets préhistoriques 

particulièrement riche, qui constitue la référence incontournable en préhistoire libanaise 

pour les chercheurs et les étudiants d’aujourd’hui. 

3. Ce patrimoine est à la portée du public depuis la création du Musée de Préhistoire 

Libanaise en l’an 2000. Notre but à l’USJ est de le rendre disponible à tous, aux voyants 

comme aux non-voyants, aux entendants comme aux non entendants, aux gens mobiles 

comme à ceux qui ne le sont pas. Bref la culture humaine et sociale qui construit 

l’homme est là  pour tous, car c’est elle qui fédère et rassemble, qui insuffle un esprit à 



un peuple et une volonté à une nation. Ensemble, répondons favorablement à cette 

initiative afin de connaître les résultats de plus d’un siècle d’investigations 

archéologiques, sur des centaines de sites retraçant près d’un million d’années d’Histoire 

de l’Homme au Liban, qui y sont conservés et exposés au public.  

 

4. C’est  dans ce contexte, chers Amis, que Le Musée de Préhistoire Libanaise est engagé 

dans la recherche scientifique, mais aussi dans la médiation culturelle. Il propose 

plusieurs activités à  caractère ludique en particulier des ateliers destinés au public 

scolaire et universitaire afin qu’il puisse redécouvrir les richesses libanaises d’autrefois et  

se rendre compte qu’il a bel et bien une histoire sinon une préhistoire dont nous 

sommes fiers. Espérons, mais je suis sûr que le nouveau Musée de l’art contemporain 

libanais de Beyrouth de l’USJ, en stade de réflexion, donnera à tout porteur de handicap 

la belle possibilité d’y passer et de goûter à  ses richesses. 

5. Aujourd’hui, dans l’objectif de relativiser les inégalités socioculturelles et de rendre 

l’accès à la culture encore plus démocratique et plus ouvert, nous avons voulu ouvrir la 

voie à ce qu’un handicap physique les empêche de venir se cultiver et d’élargir leurs 

horizons humains et culturels. Cette action s’inscrit dans les activités du  bras et de 

l’organe social de l’USJ, ce que l’on appelle, depuis 2006, l’Opération 7ème jour qui réunit 

tous les acteurs de l’Université dans des actions à  caractère social en vue de 

promouvoir le développement de nos sociétés aux différents niveaux de la culture, de la 

santé, de la justice et de la liberté de penser et de dire son opinion.  

6. Par cette initiative, l’USJ répond partiellement à l’appel du secrétariat de 

l’Enseignement supérieur jésuite de veiller à « la promotion de la justice dans les 

universités de la Compagnie de Jésus ».C’est pour nous un devoir de le faire et de 

montrer que nous sommes pionniers dans ce domaine. Je souhaite  à  cette initiative 

tout le succès qu’elle mérite et  à tous les visiteurs un moment agréable qui les incite à  

revenir au Musée et de convertir la préhistoire en une histoire pour aujourd’hui faite de 

bonne volonté, de respect de la nature, de la joie d’œuvrer ensemble pour le Liban du 

courage et  de la ténacité, de l’excellence et  de la beauté. 

______________________________________ 


